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Historique du projet ALPI 
 
Le départ de ce projet a été la volonté du Recteur et du précédent DASEN de conforté la lisibilité des 
parcours linguistiques. 
 
Dans ce territoire frontalier l’Italien est une évidence sociologique, culturelle et économique. 
 
De ce fait le directoire, via l’action conjointe de Patrick Michel  (IEN) de Nathalie Grieux (CPD langues) et 
de la DAREIC (Christophe Chilio)  à solliciter en 2018  des écoles du premier degré afin de construire la 
première école EMILE (Enseignement de Matières Intégrées en Langues Vivantes) de l’académie en 
Italien. 
En 2019 l’école de Fortville a répondu et s’est impliquée complétement dans ce projet novateur. 
Ce projet implique la formation de professeurs par échanges de postes avec les collègues italiens et 
l’attribution de moyens supplémentaires nécessaires aux apprentissages dans les deux langues des 
programmes scolaires français. 
Depuis cette rentrée l’école de Montgenèvre a rejoint ce projet. 
Bien entendu au travers de ces deux écoles s’est tout le paysage politique local qui s’est investi dans cette 
démarche. 
 
Depuis le directoire a continué à travailler avec la DAREIC, car le territoire peut renforcer l’apprentissage 
de l’italien « LV1 » au même titre que l’anglais. 
En effet, si de nombreuses écoles ont des postes fléchés italien, le réseau peut encore mieux faire. 
C’est pourquoi nous avons construit ce projet ALPI qui mobilise de façon volontaire plus de 30  
enseignants du premier comme du second degré, sur des temps de vacances scolaires afin d’être formé 
en Italien en Italie via le dispositif européen Erasmus+. 
 
Le collège Vauban auxquels ces écoles « EMILE » sont rattachées, doit anticiper la formation de ses 
personnels afin de proposer à minima, 3 enseignements en DNL, pour les élèves bilingues qui arriveront 
en 2024. 
C’est ce projet ALPI qui y contribuera, ainsi que la mobilisation de moyens propres à l’établissement, et 
éventuellement le recours à des postes à profil. 
 
A la suite du collège, ces élèves pourront poursuivre au lycée d’Embrun qui possède l’ESABAC, et 
poursuivre leurs études supérieures aussi bien en France qu’en Italie, à Turin notamment. 
On peut d’ailleurs penser que d’ici là se construise un parcours mixte entre le lycée d’Embrun et le lycée 
d’altitude de Briançon. 
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